
d'enfant de la sainte Eglise. catholiquie,.apostôlique et fo--
maine, votre. -bénédiction -pour moi et pour toute mna fa--
Mille. -

*Ld1 géiiéral -NaÉar-jAga-a eiisui'te'«r'emis âu Souverain-
PonCife,.jrès-ému et touché des paroles qu'il venaif dé' pro-*

0' ncér; la lettre autographe du Chiah dé Ëeýse,* qui, est,
ainsi co.nçpue.: -

A SaSitt~rsvnrbeet illustrissimc le pape, orné d'un- -
*cairactère de Mfessie, élevé -autant que les habitants duw

rnzo7de célcste. Puisse-t il élrt assisté de la grdce du Sei-,

EIl l egt parvenu jusqixà iiQliS,, gm son-mes«.ani.mp. Au-,
sentimnt~iI(é.sixi ère ami té, la tendre et'véiîêralle lettre de
Votre. Sainteté -aux q . atit;és angýéliq1ues,, par vous tracée
daù's'Pahbbdncé' de &îctre aitiié.- CLtie'lettre qui ;tvat ée

coniéeà- .~ xe. le tè~-vc~Ôrale .Autisi-arehevêque
d'llracée~par ýVoua. entýo.yé - ueré nôu a-.,'ec-dcspréserUsi

chlers et ir.écieux gages;itustrrIs S.ouvçenirs, d.estiInés à ac--
croître. to,ùjours ilotrea'ofièctl)I)n.,

Afia è fà~: o~flr~,d'zne açonpius particùii.è'
quelle ivaleur'et quelle corisidération nous acciardoius à- la
lettr-e -et .aux -presénts de -Votre * 9ainhtelé, non -5 l&ës 'avons
reçuxs de no§propree&mains"de -notre. propre personne i-
pùriale ; nous avons parlé eyp. présence de tous, aipi5i qu'il.
è tait 'onvénable, de 1Pmritié et 4e 1'àfl'eèLioii de Voîtr-e gain-

En 6dutre; hoôus-àa-ns-cirù-nécessâireèn- vous àadreÉà-,iint
cette lettré, iqpre ptVrifié; dé vissiiife iiotre-
joie cordiale et-notre intime satisfactiouwpou .--celte pLiz'ir

d'ait~ t e sincère aff qU qiýe.-nois do;i otpe.S'iin-'
teté ,Cafýrhérp 9'ntà ' vos dé-sirs, les ,ël4gý'àés de'Ia réliýn
cathfli 4tie, "toiels* inli&,Qâl de :èeti. naitrdn i-tà e t

toute protection. '-- l
Poiir augmenter ces égards, nou s avons adressé des ins-

tructions aux gouverneurs.des provinces et des ordres for-
mels corn:ernant les droits, la protection et la liberté des
catholiques, relativement à leur religieuse croyance.

Et en fait, nous considérons les individus de la susdite
nation catholique habitantTh'mpîre persan comme un dépôt
fait par Votre Sainteté à notre sauvegarde, et, comme il est
naturel, nous nous chargeons du dépôt qui nous est confié.
Car nous considérons votre personne comme làa plus grande
parmi les disciples du Messie (salut à lui !> et pour cela
digne de vénéraion."


